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ICENTRE CULTUREL RÉGIONAL DE DELÉMONT 

Avant les trois coups du Théâtre du Jura, 
le CCRD doit se réinventer 
► Le Centre culturel régio­
nal de Delémont (CCRD) 
affronte en ce moment 
une période charnière. 
► Non seulement l'institu­
tion culturelle doit faire 
face au grand chamboule­
tout de la crise sanitaire 
depuis un an, mais en plus 
à l'ouverture du Théâtre 
du Jura cet automne. 
► Ce grand voisin va
reprendre la gestion 
du Forum Saint-Georges 
et d'une grande partie 
de la programmation. 
Le CCRD cherche donc 
des pi5tes pour ses missions 
futures. 

teEn chantier.,. C'est ce 
qu'on devrait pouvoir lire de­
vant le Forum Saint-Georges, 
navire amiral du CCRD. Et pas 
seulement parce qu'il flotte 
dans l'air une odeur de gou­
dron frais émanant de la route 
de Bâle. en pleine transfonna­
tion pour accueillir dignement 
le Théôtre du Jura (fdl). 

Non, si le CCRD est en 
chantier. c'est p:uce qu'il réflé-

Lt: CCRD à Dek!mont cherche la forme qu'il prendr.i après l'in.iugu�tion du Théâtre du Jura en octobre, q�nd 
il aura quitté son em�matJque Forum Saint-Geor�. .vo.vr;1ocu1Kt11 

chit 3 son avenir. une fois que 
son Yoisin aura levé le rideau. 
Certains points sont déjà bien 
définis. tcles bureaux du 
CCRD vont dé.ménager au sein 
du Théâtre du Jura. afin de 
constrnire une forte collabora­
tion entre les équipes. Si le TdJ 
prend naturellement en char­
ge la programmation théâtrale, 

c'est le CCRD qui s'occupera 
de la programmation musi• 
ques du monde et musiques 
actuelles», détaille Olivier 
Tschopp, président depuis 
vingt ans du comité du CCRD. 

La scène change de main 
Par cont-rc, la salle Saint­

Georges va intégrer pleine-

ment le TdJ. privant le CCRD 
de sa scène historique. Les 
quatre personnes qui y travail­
lent, techniciens et concierges, 
ont reçu leur dédite. Ces em­
plois cumulés totalisaient 
80% d'un plein-temps. Cer­
tains ont été réembauchés au 
Tdf, d'autres ont préféré sui­
vre une noU\·elle \'Oie. 

Devenue la Georges, tcla sal­
le sera utilisée comme atelier 
et résidence d'artistes, mo)-en­
nant quelques travaux à réali­
sen., confirme Claude 
Schluchter, conseiller corn• 
munal de Delémont et, à ce li• 
tre, membre du comité. 

L'autre défi à affronter pour 
le CCRD est la crise sanitaire, 
qui a mis à bas l'essentiel de la 
programmation. tcComple 
tenu des circonstances. on a li­
mité la casse», estime le direc­
teur Y\'eS Noirjean. Certes, au 
lieu des 6000 spectateurs ha-

bituels, il n'y en a eu que 1270, 
mais les partenaires institu• 
tionneJs ont bien joué le jeu. 
Et pour soutenir les artistes, le 
CCRD a pu payer une p:i.rtie 
de leur cachet, même si le 
spectacle était annulé. 

Surtout. il a su maintenir 
des activités comme les expo• 
sitions, les cours e).1rascolai­
res et le Passeport vacances, 
plébiscités par les familles. 
Des missions que le CCRD va. 
naturellement conserver. car 
ça, ce n'est PJS du théâtre. 

THOMAS LE MEUR 

Un «social lab» pour voir l'avenir 
► le CCR0 a fait appel à deux sociok>gues pour l'accompagner 
dans la redéfinition de son mandat à l'ouverture du Théâtre du 
Jura, cet automne.Jérôme Heim, du Locle, et Mathias Rota, de 
Bressaucourt, tous deux enseignants cheKheurs à la HE Arc So• 
cial de Neuchâtel, sont rompus au travail de réflexion avec les 
acteurs culturels de I' Arc jurassien et de Suisse romande. 
► Avec leur regard extérieur- mais aussi un pied dans le Jura, 
qu'ils connaissent bien - ils vont apporter leur expertise pour 
1néenraciner le CCRD dans son terreau régional, sa vocation ori­
ginelle. Nous allons donc mener un social lab, une démarche par­
ticipative et itérative qui permettra au CCR0 età tous les ac­
teurs gravitant autour de lui de redessiner ses nouvelles mis­
sions.,, explique Jérôme Heim. 
► Ce laboratoire sociologique doit se mener en six séances, dans 
un temps assez court puisqu'il se termine en fin d'année. Celles 
et ceux qui désireraient y participer peuvent se renseigner à 
l'adresse ccrd@)ccrd.ch. T\M 
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